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DEUX MONNAIES DES SEIGNEURS D ' IEVER

La seigneurie d ' Ievcr , formte au xiv° sieclc de la reunion

de trois autres seigneuries , Ostringen , Ruslringen et Wan -

gerland , est un pelit pays d ' environ six licues de longuyfr

et de quatre de largeur , situe sur les cötes de l ' Ocean , au

nord de l ' Ost - Frise . Sa population , d ' apres l ' almanach de

Gotha , s ' elcvc ä peine ä vingt mille habitants .

Comme celle de toutcs les pclites seigneuries de la Frise ,

l ' histoirc de ce pays ne commcnce ä se debrouiller qu ' ä une

epoque comparativemcnt assez recente . Les chroniques Io¬

cales racontcnt quc , vers 1550 , un certain Edo Wimmcke ,

Iiis de Siboth Papinga , capilaine ou dynaste d ' IIoven , fut

elu ehef ou commandant par les habitants de Rustringen

dans la gucrre que ceux - ei soutenaient contre les comles

d ' Oldenbourg . Les habitants del 'Oslnngen etecux du Wan -

gerland se rangerenl suceessivemcnt sous son autorite , et

par celtc union parvinrent a resister plus facilcment ä Icurs

eternels ennemis , les comtes d ' Oldenbourg , qui preten -

daient rcvendiquer l ' ancienne possession de cc pays ( ' ) .

E do bätit la l'orteresse et la villed ' Iever donl il fit sa capi -

tale . II construisit aussi le chäteau de Fredeborch , enlcve

(i) II eiihanni H amelmanni Opera gcncalogiM -historica de Weslphalia et
Saxonia inferiori . Lcmgoviac , 1711 , "



(Inns la suite ä scs beritiers , par Ezard II , comte de l ' Ost -

Frise . Sa fille unique , Frowa , mariee , en 1593 , ä Lubbo

Sibetus , capitaine de Budjada , laissa deux Iiis qui succede -

reot , en 1410 , ä leur aleuh

Hajo Harles eut la ville et le territoire d ' Iever , et son

frere Sibetus les trois seigneuries d ' Ostringen , Rustringen

et Wangerland . En 1433 , Hajo rccueillit la succession de

Sibetus et reunil de nouveau tout le doinaine d 'Edo sous

son autorite . Sa mort , cfapres le memoire public par le

D r Grote , aurait eu lieu en 1441 .

Tanno , son Fils , lui succeda et mourut , en 1468 , laissant

de sa femme , nommecTetta , un Iiis ( ' ) .

Edo , 11° du nom , surnomme Wimmeke comme son

aleul , mourut , en 1811 , apres avoir epouse en premieres

noces Frowa , fille de Sibon , seigneur d ' Escns , morte en

1497 , et en secondcs noces , Ilielwige , fille de Gerard , comte

d ' Oldenbourg , morte en 1801 . Edo avait cu de ses deux

femmcs qualre enfants j un fils , nomme Christophe , mort

en bas äge ( 1817 ) , et trois fitles , Anne , Marie et Dorolhee .

Le comte d ' Ost - Frise Ennon II , profitant de la position dif -

ficile de ccs trois orphelines , s ' cmpara de leurs domaineset

les retint caplives dans le chateau d ' Iever . Elles furcnt , dit -

on , delivreics de leur prison par un nomme Boingus , capi¬

taine d ' Oldcrshem et Gudcnsen . Apres une longue lutte

conlre les Frisons , Marie , demcuree scule heritiere d ' Iever

par la mort de scs deux soeurs , se trouva reduite ä la neces -

site de mettre sa terre sous la protection d ' un suzerain ca -

pable de la defendre ( 1852 - 1833 ) . Elle s ' adressa ä cet effet

1

(' ) Johann Hdbner ' s Genealogische Tabellen . Leipzig , 1757 , i vol . in -4 ".



i\ Charles -Quint . Ce prince aecepta , comme duc de Brabant ,

l ' hommage de la seigneuric d ' Iever , qui depuis lors devint

un fief mouvant du Brabant ( ' ) .

Marie , apres avoir possede en paix pendant quarante ans

la scigneurie d ' Iever , en fit , en 1573 , deux ans avant sa

mort , l ' abandon volontaire ä son cousin maternel , le comte

Jean d 'Oldenbourg , qu ' elle instituait son heritier . Cette

terre demeura reunie au comted ' Oldenbourgjusqu ' en 16 &7 .

Le comte Antoine Guntlier etant decede sans heritiers

directs legitimes , le roi de Danemark et ses autres cousins

paternels eurcnl les biens propres de la famille , etles enfants

de sa sceur , Madeleine , princesse d ' Anhalt - Zerbst , lui suc -

cederent ä Jever qui elait une acquisition . De la maison

d ' Anhalt -Zerbst , Icver passa par heritage ä l ' imperatrice

Catherine II , en 1793 . L ' empcreur Alexandre le ceda , par

le traite de Tilsit , en 1807 , au roi Louis de Hollande ( =) .

Enfin , depuis 1814 , ce petit pays est possede par ses plus

anciens maitres , les comtes , aujourd ' hui grands -ducs d 'Ol¬

denbourg , qui y onl reuni la seigneuric de Kniphausen .

Marie favorisail la reforme , et ce fut sous son regne que

le lutheranisme se repandit dans le territoire d ' Iever .

Les monnaies des seigneurs d ' Iever ont faitlc sujet d ' uu

arlicle assez etendu et tres - curicux de M . Sirackerjan ,

(') WiAriDA , Ostfriesische Geschichte , Aurich . 1791 et suiv . , in - 8».

C ) Ce princc avait conferc le litre de baron d ' Iever ä son aide de camp ,
le general Travcrs . Celui - ci , enlrii plus tard au Service des Pays - Bas ,

conscrva le tilrc de baron d ' Iever . ( Voy . le Staats almanak de 1827 .)



inserc dans les n '" 25 et 24 du seeond volume de la Revue

numismatique de Manovre , du docteur Grote . On y Irouvc
deerites : une monnaie d ' Iever indeterminee ; une pieoe
d ' Hajo Harles ; dcux de Tanno ; quatre de Edo II ; et , enfin ,
vingt - trois de Marie , la derniere souveraine d ' Iever qui ,
parait - il , ait fait frappcr des monnaies au tilre de ce pays .

Voici deux pieces qui viennent s ' ajouter ä celte petite
rnonographie monetaire :

N° 1 . Eion rampant remplissant lccliamp ; autour , dans
un double grenetis : + MOREST ? S FREDO -
RIS § W .

— Croix paltce , evidee en coeur , en forme de quarte -
fcuille et anglee des lettres F . R . D . O . ; autour ,
dans un double grenetis : + SIRS
WKRGE .

A . — Gr . 0 .91 .

Celte jolie piece , que son style reporte au xiv° sieclc ,
appartient evidemment ä un capitaine du Wangerland .
Cornme il n ' cxiste pas , que nous saebions , de seigneur de
ce pays du nom de Fredo , nous [)cnsons que l 'explication
la plus naturelle de ce mot est d 'y voir une contraction de
Frye Edo ( nobilis Edo ) . Ce seruit alors la seule monnaie
connue d ' Edo Wimmeke I er , frappee lorsqu ' il ne prenait
pas cneore le titre d 'Iever . Au reste , la lettre W , qui suit
le mot Fredonis , vient bien ä l' appui de celte lccture . On
doit , pensons -nous , reconnaitre labreviation de ce meme
mot FK e DO , dans les quatre lettres donl la croix est
anglee .



N° 2 . Eeu au lion , timbre d ' un hcaume avee lambrequins ,
et aeeoste des chiffres 1 et 0 : MARIA . G . D . V .

F . T . IVER . RV . OS . V . WA . ( Maria gebornc
Dochter un Frue to Iever , jRustringen , Ostringen
nnde JVangerland . )

— Grande croix coupant la legende , ayanl cn ceeur une
etoilc et posee sur une epicycloi'de ä quatre lobes ,
dont les points d ' intersection sont termines en
trefle : $ DOR - j GO : IIE . | IC . IT . E I
RIIOLD | T . ( Dorch Got heb ic it erholdten . )

A . - Gr . 2 .20 .

Cettc piece est une variete de celle que M . le docteur
Grote a donnee , pl . VIII , flg . 90 du second volumc , de sa
llcvue . Nous ignorons la signification des lettres ou cbifi'rcs
I et 0 qui accompagnent Fecusson . Sur les autres pieccs ilc
Marie cette place est d 'ordinaire destinee ä la dale ; ainsi
61 , pour 1561 , se voit sur deux monnaies au memc type
que la nötre et qui paraissent en etre des subdivisions .

Nous devons la communieation de la piece de Frcdo ä
M . Deeoster de Malincs . Celle de Marie fait partic de la
riebe collection deM . Tb . de Jonghe , ä Bruxclles .
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